
Chanson à une belle jeune fille sortant de la ville au printemps 
Poème de John Dryden 
 

Ne demande pas pourquoi le printemps maussade 
Si longtemps retarde ses flux à supporter; 
Pourquoi les oiseaux gazouillis oublient de chanter, 
Et les tempêtes hivernales inversent l'année? 
Chloris est parti; et le destin fournit 
Pour le faire jaillir là où elle réside. 
 
Chloris est parti, la foire cruelle; 
Elle ne jeta pas un œil compatissant: 
Mais a laissé son amant dans le désespoir, 
Soupirer, languir et mourir: 
Ah, comment ces beaux yeux peuvent-ils supporter 
Pour soigner les blessures, ils ne guériront pas! 
 
Grand dieu de l'amour, pourquoi as-tu fait 
Un visage que tous les cœurs peuvent commander, 
Que toutes les religions peuvent envahir, 
Et changer les lois de chaque pays? 
Là où tu avais placé un tel pouvoir avant, 
Tu aurais dû lui faire plus de miséricorde. 
 
Quand Chloris au temple arrive, 
Adorer les foules avant sa chute; 
Elle peut restaurer les morts des tombes, 
Et chaque vie, mais la mienne se souvient. 
Je ne suis que par amour 
Être la victime de l'humanité. 
 

 
 


